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INI'RODUCl'ION
Dans le cadre des enquêtes socio-d&nograrhiaue~pré1imir..aires
à l'étude portant sur les opérations de d~ve1oppement dans 1'me etes
zones d'intervention de l'ex-AVB, au Sud-OUest de Bouaf1ê, nous avons
d€jA produit tm document portant sur les cino villages de Nangrekro,
N'denoukro, Atossé, Benou et Akoviébo (1). Le présent document porte sur
les trois derniers villages auxquels les premières investigations ne
s'étaient pas étendues. Ce sont : r.!'douffoukanlcro, B1~, Diacohou. Ces
deux doetm1ents se veulent mutuellement can~ltmlentaires. Ils sont portés
par la même enQuête : la méthodologie reste la même, de même que les
termes de l'introduction générale oui situe l'ensemble du travail 1ecrue1
va au dél~ de la sinm1e enquête démographique et au! est brièvement
&1oncœ dans le premier document. Il serait ici vain et repét!tif d'y
revenir étant entendu que le lecteur pourra utilement se reporter à ce
-premier document (2) de travail ou à celui de synthèse des deux à venir.
On trouvera donc ici, l'élaboration de mêmes indicateurs socio-
dénK>graphiques. Il convient toutefois d'indiquer que certains autres,
n' ont ~ être étudi~s en raison des contraintes de terrain. Il s'agit
notamment de la situation matérielle et êconaniaue dans l'étude des
flux migratoires des villages AVB vers l'extérieur? Cet as~ct de la
(1)
(2)
Voir ORI Boizo, les villages AVB de l' "Ayaou sud," donnée socio-
démographique. Première partie.
Pour les auestions méthodologiques le lecteur doit se reférer A ce
docunent précité. Première ~rtie : présentation et méthodo1op'ie W 6
2question n'est ~s particulièrement décisif dans 1'aupr~ciation du phé-
nomêne migratoire et ses motivations profondes, mais si tout est au' il
faille y recourir, nous pensons disposer d'une illustration assez repré-
sentative de l'ensemble dans le cas de figure eu' incarnent les cino prewiers
villages enquêtés.
L'exnosé se divise en deux rarties :
Dans lme première partie, nous J"résentons les trois villages
enquêtés :origine, date de transfert, situation géographioue et, éven-
tuellement caractéristiques :œrticulières et traitons la dynamioue
quantitative de leur population à canpter de la période de transfert.
La deuxième partie est consacrée à l'analyse structurelle de














I. L'êvolution quantitative de la PQPU1ation
A. Prés,,=,ntation
Diacohou, Blé et N'douffoukankro sont les derniers villages
installés dans la zone des Tos (1). Ils sont situés dans l' arriêre pays
de l'ensemble des terroirs des Tos, leurs terroirs jouxtant ceux des
grOtJ!les pouros de Tosfla (pour Diacohou) Konéfla et Banfla (pour Blé
et N'douffoukankro). Les trois villages a~partiennent au paYS rural
de Diacohou. Mais chaque localité a son identité pronre.
a- 1'1' douffoukankro
Situé dans l'ordre d'arrivée des populations dans les Tos,
N'douffoukankro s' aJ'!'elle autrement Tos V. Formé par le regroupeJlleIlt de
cinq anciens villages, N' douffoul<'ankro est l'un des villa~es les plus
peuplés des villages AVB. Ces cino villages sont : N'douffoukankro,
Hallé, Akotiakro, Terenou, Forossou. Le village de N'douffoukanrro ayant
été le premier avoir été transféré, c'est son nom oui a été adot"té
pour la désignation de l'ensemble du nouveau village, au moment du trans-
fert en 1972. La oorulation transférée cette année là était de 1887
habitants.
b- Blé
Tranféré dans la zone des Tos en 1972-73, Bl~ canprend trois
anciens villages d'origine : Lagrikro, Blé nO 1 (ou Blémanikro) Blé nO 2
(ou Blézemblékro) et Nianda. Si Lagrikro a été le premier village trans-
féré sur le site et a donné l?endant quelques t~s son nom à la localité,
(1) Sauf pour le village de N'douffoUkankro(Tos V) qui dans l'ordre de
transferts, se situe en Sè position, avant Akovi~o (Tos VII) Olle
nous avons déjà étudié dans notre première eIlOUête.
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5l'appellation Blé devait être adoptée par la suite en raison de l'irnDor-
tance IlUl'Iério.ue de la P"!'Ulation des groures Blé par raDport aux autres
entités. La population de 131é au moment du transfert ~tait de 162P habitants.
c- Diacohou
Diacohou est le village-mère du sous-groupe Ayaou, d'où se
seraient répandus tous les Ayaous le long du fleuve Bandama. Il est le
dernier village a avoir €té réalisé dans la zone des Tos en raiÏsOl1 de
nanbreux problÈ!mes entrainés nar la C'Uestion du transfert : c'est le
village où la décision du transfert n'a pas été le réSlÙtat d'tm con-
census, mais celui d'me consultation po:':'Ulaire. Le village se trolNa
"coupé" en deux entre les partisans du départ et ceux cmi voulurent
rester. La population recensée en 1970 (1) était de 1800 habitants dont
1605 (2) acceptèrent de se laisser transférer. Situé le long de l'axe
~ll~-T;)sfla, niaco:l('lu retrouve sa rosition de "T'Qrte d'entrée de l'Ayaou" ou' il
avait perdu par le Dassé. Contrairement aux autres villages oui sont
le résultat du regroupement de plusieurs anciens villages, Diacohou
n'est associé à aucun autre village.
Tout COJTll"!e l'ensemble des villages AVB precêclermnent étuc1iés (3)
les trois villages de N'douffoukankro, Blé et Diacohou ont connu \IDe
évolution à la fois Quantitative et rnalitative (structurelle) de leur
-population. Dans les pages qui suivent, nous abordons l'évolution quanti-
tative de cette population.
(1) AVB les composantes géographiaues de la région centre Bandama
(2) AVB secteur de Bouaflé : données socio démographiques. Le chiffre
ne correspond pas au nombre d'individus favorable au transfert à
l'issue de la consultation, lequel est bien inférieur, indiquant
aussi que certains de ceux qui voulurent rester changèrent d'avis, au
au dernier moment. La œ.rtie restée sur le Bandama est connue sous
le IlaI' de Diacohou nord.
B. La population
Nous considérons la taille de la population et son évolution
depuis l'année du transfert jusau'en 1983, année de notre propre re-
censement.
a- Deoois le transfert jusqu'en 1975
On vient de l'écrire, au moment des transferts, les trois
villages considérés avaient respectivement de 1887 habitants pour
N'douffoukankro, (année 1972), de 1628 habitants pour Bl~ (ann~ 1~~
et de 1605 pour Diacohou (année 1975). En ce qui concerne les deux
1')remières localités, le recensement national de l'année 1975 leur
attribuait respectivement une population de 2143 habitants et 1785
habitants (1).
! !
! Armée Population !
!Villap,es !, !i N'douIfoukankro 1972 1.8R7 !
! Bl~ 1973 1.628 !! !
! Diacohou· 1975 1.605 !! !
Tahleau n° 1 Population au rorent des transferts
(1) Hinistère de l'Economie et des Finances, Direction de la Statistique
"Repertoire des localités de Côte d'Ivoire et ~ation 1975 terne
provisoire. Abidjan Août 1976 p. 74. Dans ce m@me docuemnt, la
population pour Diacohou a été estim~e à 927 habitants. Ce chiffre
est ~ notre avis, en deçà de la réal i té pour la période considérée.
Il semble ne tenir compte que des volontaires au transfert. Or,
avant la fin de l'année 1975 ceux-ci avaient été déj~ rejoints par
bon nombre d'habitants dans le nouveau village. Et avant mai 1975
plus de 1000 personnes avaient déjt'i. rejoint le Tos. (voir AVB




T:e l'année de transfert juscu'en 1975, il v a une croissance
de ",~ation de 13,56 % pour N'dauffoukankro et de 9,04 % pour Bl~.
Cet écart de population est-il dO a des nouvelles naissances ou a l'ap-
"JOrt de pofUlations nouvelles venues de l'extérieur, ou encore à la
part de la. population QUi n'avait pas été prise en cannte dar..s des
recensements antérieurs et réappaIUes dans le contexte des nouveaux
villages, lors du recensement général de 1975 ? Nous retiendrions la
dernière hyoothèse (2). Hais les données qui nous paraissent les plus
significatives quant al' évolution quantitative de ces populations
concernent la oériode 1975-1983.
b- La population en 1983
En 1983, les trois villages ont tme ponulation globale de
6501 habitants. Elle était de 5533 habitants en 1975. En 1983, cette
population se repartit conme suit entre les villages et, l'écart de
n.opulation d'tUlc année de référence a l'autre se orésente ainsi,
ccmne dans le tableau suivant
,......-- !i ~illages
'N'douffoukankro Blé Diacohou !
iAnnoos ------~ !
! 1975 2 143 1 785 1 605 !! . !
! •
.
! 1983 2.397 2 329 1 775
,
10,59'De 1975 à 1983 en % 11,85 30,47!
Tableau nO 2 :Porolation en 1975, 1983 et t;volution dans
la œriode
Les trois villages ont l.nle croissance de la population dont
la plus importante est celle de Blé. ~'!ais dans l'ensemble cette crois-
sance est moins spectaculaire oue celle de la plupart des villages AVB
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(1) Nous procisons dans la conclusion de notre premier document déjà cité
ici en référence les conditions de cette réapparition d'effectifs
antérieurement non pris en canpte par les recensements.
de la zone qui ont aupmenté leur effectif en moyenne de plus de 40 " (1).
''fais quel est 1'~act de cette évolution ouantitative sur l'évolution
de la densité sur les terroirs considérés?
c- La densi té
La densité est la mise en rapport de l'effectif exprimé en
nombre d'habitants à la superficie du terroir correS!'ondant. La super-
ficie des terroirs des villages est le suivant ; N'douffou~ankro 3 000
hectares; Blé 3 300 hectares et Diacohou 3 000 hectares. La densité
correspondante au moment de l'installation était de : 60 habitants au
km2 'DOUr 1-1'douffoukankro 5 de 49 habitants au }m2 t'Our Blé et 53 l:.abi-
tants au l<:m2 J'Our Diacohou.
L'évolution qua'ltitative de la :population en tenne de hausse
ci-dessus observée a entraîné une évolution correlative de la densité
en 1983, corrme dans le tableau ci-dessous:
! '. '0 .' Dënsitè et --r
! ~- .ft..: .population Superficie Population Densité Densité !
1 - -~, terroir 83 1983 initiale !
'v'n '-.! 1 a~es -........"._ ,
". '.
! !
lN'douffouJrankro 30 km2 2 397 79,9 60 !
! !
! !
!Blé 33 km2 2 329 70,57 49 !
1 !
! !
lDiacohou 30 km2 1 775 59) 16 53 !
! !
Tableau nO 3 Densité de la population en 1983
L'évolution de la densitp obéit â larlême tendance Olle l'en-
semble des villages Tos et se situe dans les effectifs les ~lus élev~s,
notamment en ce enli concerne N' douffoukankro et Blé. M~me Diacohou oui
a vu sa population n'accroître oue de 3 %environ à une densité de plus
de S5 habitants au km2.
Comme conclusion de cette rremière section, on doit relever,
corrme dans la plupa.rt des villages ftVB de l'Ayaou, les trois villages
de N'douffoukankro, Blé et Diacohou, ont connu une nette augmentation
de leur porulation. Mais cette évolution s'observe mieux dans celle
de la densité qui se situe ici TIémni les plus importants de la zone
surtout en ce qui concerne les villapes de N' douffoukankro et de l\lé.
Il convient maintenant d'analyser l 'f:volution stnlcturelle
de cette population.
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II- La structure de la 'PQ1)lllation
Ce paragraphe étudiera Lm. certain nombre de paramètres.
D'abord la structure socio spatiale du village selon laquelle se re-
partissent et s'organisent les individus et les Rroupes, ensuite la
structure classique selon le sexe et l' â~e à la fois pour l'ensemble
de la po~lation de ch.aque village et pour les chefs d'aulo-ménage
recensés (1). Enfin, dans la dernière partie, le nanbre d'actifs.
A. L'organisation de l'esrace vi1lareois et ses composantes
sociologioues
Carme nous l'avons montré dans notre publication déj ~ cité
en référence, chaque village AVB a été conçu dans le respect des
susceptibilités d'origine en tenant compte de composantes hiénrc1'iques
du groupe villageois dans chaque cas, telles QUe le village, les
au1obo et les aulo.
Ainsi dans un village AVB, un ancien village d'origine de-
vient un ouartier de ce nouveau village. Dans les villages qui nous
intéressent ici, le nombre de quartiers varie de lU1 (Diacohou) à cinq
(N' douffouYankro) en passant par trois ou quatre (Blé) (2).
Dans chaoue village on c01'l!p'te un nombre variable d' aulobo à
l'intérieur desquels les aulo-tœnages d~nombrés ont été sounis à
l'interview.
Dans le tableau ci-après, nousr-T'r~sentons ces diff~rentes
cat~gories :
(1) Pour la définition de la notion d'aulo-mêna$le, se reporter à notre
document cité en référence pp 11-15 .
(2) Cela d~nd, en ce qui concerne Blé, si on considêre les deux Blé




"'-.. l'i ---- Villages !N' douffoukankro Blé I.'iacohou!iGrouoes -----=-. -. 1 !I~....;;..o·~------"';;';;'-'Ti-------__--------r-------!iNbre villapes d' oripine i 5 3 ou 4 1 1
,----------,..,---------i---------r-------I
INcmbre aulobo i 20 4 19!
---------------------------------
Tableau n° 4 Nombre de villages d'origine et nombre'
d'aulobo par village enroêt€.
~.fais c'est avec l'étude des au1o-rnéna~es recensés que l'on
saisit mieux la structure de base de la prn:'ulation et ~rend la IJlesure de
son évolution par celle de l'effectif ~i c~se cette cellule.
B. Les aulo comnosantes structurelle de la population
a- L'évolution du ~bre d'aulo
Le nombre d' aulo recensés en 1983 est consioné dans le tableau
suivant
i ~_____ Villapes :







Tableau n° 5 Nombre d' aulo t"ar village en 1983
En raison de la définition restrictive eue nous avons dOJUlêe
de la notion d' aulo-ménage, il apparait que nous avons dénombré une
population plus importante Que ceux des années 1972-1973 et 1975 pris en
référence ici, selon le village. En effet pour ces années-là, le nombre
d'aulo était le suivant 'fJOl1r c~aam des villapes
r-_i '-_____. ViUapeso _











Tableau nO 6 Nombre d'aulo rar village en 1972, 1973, 1975
Le tableau ci-anrès présente la situation d'enseJYtble œi pennet
de visualiser la variation du nombre d'aulo deT,'uis l'amée de transfert.
F=:__. VoU !




E~ 5 ! 200!
1983 ! 328 319 233!
Tableau nO 7 Variation du nombre d'aulo denuis l'am~e
de transfert
b- Porulation moyeme par aulo
Nous considérons toujours les mêmes années de référence dans
le tableau suivant :
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! Villages N' douffoukar.ITo Bl~ Diacohou
!
!_____ d.~____________
-,----------------~-----------------!!Po'PUlation ! 1972 1983 1973 1983 1975 1983!auÏo ,.....,., !iPopulation ! 1R87 2397 1628 2329 1605 1775
1 !iNombre aulo ! 270 328 217 319 200 238
1 !jPop. moy. par ! 16,98 7,30 7,50 7,30 8,02 7,61iaulo !
Tableau n° 8 Population moyenne par aulo et sa variation
depuis le transfert
Le tableau indique qu'il Y a êvolution de la 'POPUlation moverme
~ l'intérieur de chaoue aulo. Mais cette êvolution s'est faite dans les
deux sens : aU$mlentation dans le cas de N'douffouJr.aJ'l.kro mais baisse dans
le cas de Blé et Diacohou. Il faut toutefois relever ~'elle revêt me
faible arrrr,litude, Y!lêrne si la population obse~e reste assez importante
lorsqu'on la situe dans le cadre du rrocessus dynamiaue de la d~f1Taphie
de l'ensemble des villages AVB de l' ftyaou Sud.
c- La structure de la population selon les critêres d'âge,
de sexe et d'activité
a- Selon l'âge
On considêre ici d'abord la structure d'âge des chefs et en-
suite la structure d'âge de l'ensemble de la !X'uulation. La structure
par classe d'Age des chefs d'aulo est consignée dans les tableaux
ci-anrès :
i"~-~es N' douffouY.ankTo Blé Diacohou
!Groupe d'âge ----_..
lS ... 19 6 1 3
20 - 24 38 23 29
25
-
29 36 43 21
t' 30 34 26 39 25
35
-
39 20 35 18
40 44 23 34 18
45 49 22 32 24
50 54 27 35 25
55 59 39 15 24
60 64 23 18 21
65 69 25 20 11
70 74 20 10 9
75
- 79 7 4 3
80 84 3
85 et 'Plus ::; 4 2
TarAL 328 319 233
Tableau nO 9 Structure d'âge des chefs d' aulo selon les
chiffres absolus
Le m@me tableau peut être traduit en tenne de pourcentage dans
le tableau ci-dessous :
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, --__ 'hllages ; N'd.0Uffoukankro












































































Tableau nO 10 Répartition des chefs d'aulo selon les classes
d'âge en rourcentape
La c~raison par classe d'âge ne fait anparaitre rien de vrai-
ment significatif sur les tableaux.ou Les grounes se situent les tUlS par
rapport aux autres dans les proportions assez conmarables partieuli~rement
pour l'ensemble des yroupes d'âge canpris entre 20 - 24 ans et 70 - 74
pour N'douffoukankro et Blé (ce roi conceIne environ 9S \ de l'effectif
respectif de ces deux villages) et entre 20 - 24 ans et 60 - 64 ans pour
Diacohou (soit environ 92 J de l'effectif de ce vHlage).
Il n'y a donc qu'aux deux extrêmes (15-19 aI~, 75-79, 80-~4
et plus) que l'effectif des différentes classes d'âge constitu~es est
notoirement faible.
Hais c'est l'examen de pyramide des â~es dans l'ensemble de la
population qui fait apparaître la structure générale et globale de la
population dans chaque village.
ln
- N' douffoukankro
,'-'-.i _____ Sexe Horrmes Femes Total caIsseiClasse d' âg~--------
! 1'\ 4 18P 17S 363! OJ -
S 9 194 221 415
10 14 193 170 164
lS 19 122 135 257
20 24 129 122 251
2S 29 62 69 131
30 34 28 36 64
35 39 22 63 e6
40 44 24 56 80
4S 49 22 70 92
50 54 3fl 4S 83
S5 S9 37 43 80
60 64 23 32 55
65 69 23 21 44
70 74 17 11 20
75 79 6 2 8
75 et plus 4 1 5
TOTAL 1 124 1 273 2 397
Tableau nO 11 Populatian de N' douffoukankro répartition
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L'observation de la pyramide des âges de t·T'douffoukankro fait
apparaître l' ÏJmJortance à concurrence de ~lus de 50 % de la ponulation
des jeunes de moins de 15 ans) notamnent chez les individus de sexe mas-
culin. Cela l'est dans une moindre prooortion chez les individus de
sexe fêœinin Cà concurrence de 44,54 %).
En plus si on considère la J"rorortion des individus de moins
de 2S ans (soit 73,48 \) voire de moins de 45 ans (soit 80)69 %) la
conclusion oui s'impose à l'observation des pyramides et la très forte
jeunesse de la population du village de N'douffoukankro.
- Bl~
f1°-._ 1'~e'1 1 HOJI'IIles Femmes 'Total par classe!
!Classe d'âge - __ .. ! !
0 4 216 217 433 !!
S 9 234 201 435 !!
10 14 159 132 291 !!
lS 19 101 150 251 !!
20 24 70 111 188 !!
2S 29 57 86 143
30 34 43 49 92
35 39 31 60 91
40 44 23 49 72
45 49 38 S4 92
50 S4 37 35 72
S5 S9 23 43 38 !
60 64 23 15 38 ! !
6S 69 20 18 38 !!
70 74 9 5 14 !!
75 79 3 6 9 !!
80 et plus 4 4 !!
rorAL 1 091 1 23R 2 329 !!
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La répartition de la population de Blé selon la tranC±~ d'âge
est voisine de celle de N' douffoukankro : :imrortance de la population
des 2 sexes des tran.ches d'âge de IOOins de 15 ans (49,76 %) oilles
hanmes ocOlpent plus de 55 % de la population mAsOlline et les femnes ~
plus de 93 % de la population féminin.e.
Ces tranches d'âge contribuent ainsi notoirement au ~5sisseJT'ent
de l'effectif de la population jeune du village à savoir? les individus
de moins de 2S ans des àeux sexes (68,61 %) voire de JOOins de 45 ans (87,70 %)
COJml.e 'POur N' douffoulcankro, le constat qui s' i.mpose à l' obser-
vation des données relatives à Blé, c'est l'existence d'une majorité de
jeunes, au sein de la population.
- Diacohou
!Total par classe'! -'---.-, ____ Sexe
IAasculin FémininiClasse cl' âp·;------· d'â~e
-. '.! H
! a 4 163 169 332
! 5 9 150 162 318!
· .
! 10 14 112 117 229!
,
15 19 81 99 180 +
20 24 73 77 150
2S 29 33 60 93 !!
30 2e 45 73 !
· !
35 39 20 55 75 !!
40 44 18 44 62 !!
4S 49 24 45 69 · !
· !
50 54 26 21 47 !
· !
55 59 23 27 50 !!
60 64 22 17 39 !
· !
65 69 13 18 31 !!
70 74 7 10 17 !!
75 79 2 2 4 !
· !
80 et plus 1 5 6
--r-!
Tm'AL 802 965 1 775






































Les Ir'êmes observations s' imrosent ici." dans le cas de Diacor:.ou
COJ!lT1e dans les dew ~récéè.entes situations à savoir ; tme très grande
nonulation de jeune5 notaJTment dans les tranches des moins de 1S ans (en
proportion de 38 %) des J"'oins de 2S ans (en rrorortion de 56, 76 ~) ~ voire
des moins de 45 ans (en ~rorortion de 73,91 ~).
b-· Selon le sexe
Dans tous les villages on note l'importance numéric.ue des indi·-
vidus de sexe féminin. C'est leur a~~ort oui est parfois décisif dans le
gonflement des effectifs ries jetm.es. ~~is d'une façon ?énér~le, la part
des individus de sexe féminin affecte toutes les catégories d' â!Je. Le
-' (~.,
tableau ci·a:'Jrès indique que plus de la Jl'oitié de la population de
chaque villa2'e est féminine.
! '~--~--




! ~'asculin ! 1 124 1 091 802 !! ! !
! P'" • • ! 1 273 1 298 96S ---r
1%
. emlnln !
femnes/pop. totale ! S3 ~ 10 Cl 53 J 1S t S4,,61 %! ! ,
Tableau nO 14 PourcentaSle des individus de sexe féminin -rar
raT'port à-la ~opulatiop.. totale dans c}--acue- village.
La proportion des individus de sexe féminin rar village se
situe dans une proportion ccmnarable d'un villaRe à l'autre. Le tableau oui
suit indiQue comment cette ~rouortion se rérartit selon le ~roupe d'âpe.
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~ , !i --.--__. Village i N' douffouy..ankro Blé Diacohou !
iClasses d'â~_! !
0 4 ! 48,20 % 50,11 \ 50,90 % !1 !, !5 9 53,25 % 46,10 % 70 s 74·1. !
10 14 46,70 %. 45,36 % 51,09 ~ !.J !
15 19 52,52 % 59,76 ~ 55 /1. 10 !
20 24 4" % 62,76 % 51,33 % !() !
25 29 52,67 % 60,13 % 64 ,51 Cf, !!
30 34 56,25 53,26 61,64 % !!
35 39 73,25 % 65,93 % 73,33 % !!!
40 44 70 68,05 70,96 % !! ,
45 49 76,08 % 58,69 % 65,21 %
50 54 54,21 48,61 % 44,68 %
55 59 53,75 65,15 54
60 64 58,18 39,47 43,SR
65 69 47,72 47~36 58,06
70 74 39,28 35,71 58,82
75 79 25 66,66 50
80 ~4 8
85 et rlus 33,33 83,33
,En moyenne ~ur 53,10 % 53,15 % 51,61 IJi' l'ensemble li
Tableau n° 15 Pourcentage des femmes selon la tranche
d'â~e et par village.
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c- selon l'activité
On considère comme élément actif, toute uersonne valide â~êe
de 1S à 59 ans. Il s'agit ici a~e d'actifs agricoles. Dans les 2 tableaux
oui suivent, nous indiquons la p<l1Jtilation totale active rar village et
la po'f.'Ulation active par aulo et les taux d'activités c,ui leur corresrondent.
, !-Population Ponulation i Taux !totale totale active ,d'activités en % !
2 397 1 124 46,89 !!
2 329 1 067 45 j 81 !!
,









Tableau nO 16 Population active et taux d'activité par villape
~opulation , !
1 act1ve , Pop. totr'-L~iPOT'. moyeIU'P. , °ar. active 1 Taux d'acti- !
;V·II -"-..-.. ; active par aulo ;.J!lOy. par aula ;,vité Dar aulo "
, 1 ages >.." ,
, !
iBlé 1 067 319 3,34 45,81!
,---------r-----~-----~------.,__-------.-.!
iDiacohou 799 328 2,43 32,01!
Tableau nO 16 bis Po---:ulation active moyerme et taux d'activité
par aulo dans cha~e village
Le taux d'activité, dans les trois villaRes est camnarable et
varie entre 45,01 %. Mais c'est au niveau des aulo dans chaque village oulon
note une différence sensible entre les taux : 32,01 (Diacohou) ; ~S,81 (Blé)
et 66,08 % O~'douffou}anKro). Le dernier village ayant ainsi le taux
d' activi té le plus élevé non seulement des trois villages mis aussi de
l'ensemble des villages AVB de l'Ayaou Sud.
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Migrations et constitution d'unités roatr~oniales
A. Flux migratoires et destinations privilégiées
Il s'ap,it ici, au delà des données quantitatives, de cerner les
aspects qualitatifs du phén~ène migratoire dans les villap'es AVB : raisons ~t
motivations des individus qui 'Partent, leur situation économique et
matérielle générale au moment du dénart, lieu de destination et activités
exercées sur place. Si dans notre première enquête tous ces différents
aspects ont été pris en compte pour lL~ certain nombre de villapes étudiés;
ce ne sera pas le cas à présent, certaines contraintes de terrain ne T'_OUS
ayant pas penr.is de le faire. Nous ne considérons donc ici que les flux
glob~u.x migratoires dans chacun des villages et leur rérlartition selon
les ~randes zones de destination du pays (Centre, Centre-ûlJest, Sud et
Autres) •
a- N'douffoukankro
A N' douffoukankro, le recensement a "?Orté sur un effectif total
de 198 individus oui se répartit CCJ!lJT'.e suit, selon les zones de préférence.
!-----Jlestination !
! ----. !!Effectif --------.. !

















! rurale Sud Centre Centre-Quest Autres
!Effectif .---.. ~,
20,91 25,49 43,79 9,80iTotal = 153 = 100
! % par rapport à!
"l'ënsembië 16,66 10,31 34,89 7,81!
Tableau nO 17 bis Répartition selon les grandes zones rurales
b- Blé
Dans ce village, il s'est agi dDune population migrante de 104









Total = 16 = 100 !
!
'k. ,i ~stination i
'Effectif~">. !
% t'ar rapport à
l'ènsembië migrant 5,76 % 8,65 % 0,96 %
Tableau nO 18 Répartition selon les grandes zones de destination
urbaines




!Total = 88 = 100 % 27,27 % 27,27 % 42,04 % 3 ~
!
,
j% par rapport à 23,07 % 23,07 \ 35,57 % 2,8R %jl'ensernble migrant




A Blé on a recensé SS dé~arts depuis le transfert. Cet effectif












! . ._---- !!Effectifs --~__ !
! -,
! Total =25 = 100 %
!
,----------,.-------i-------r--------r------
j\ par rapport à l'
il'ensernble migrant
Tableau nO 19 Répartition selon les grandes zones de destination
urbaines
,
"i·----~on Sud Centre Centre-Ouest Autres
!Effectifs "_
!
!Total = 30 = 100 % 26,66 % 23,33 \ 50 %
!
,
i% par rapport à 14,54 % 12,72 % 27,27 %
il 'ensemble migrant
Tableau n° 19 bis ~épartition selon les grandes zones rurales
de- destination
L'observation des différents tableaux ci-dessus œrrnet de faire
deux remaraues rrincipales quant au comrortement gênéral des divers flux
mi!?,ratoires dans le c:.1-}oix des régions de destination.
PreJl'lièrernent, lorsque les candidats à l'exode se dirigent vers des
zones urbaines, ils vont de ~référence vers les villes du centre qui est ici
une région dl orip:ine ou, en second choix, vers celles du sud nami les-
quelles Abidjan accueille la plus plus grande partie de l'effectif.
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DeuxièmeJ!l.ent, lorsou' ils se dirigent vers les régions rurales
ils vont de rréférence dans les campagnes du Centre Ouest ouj) en second
choix d'une manière variable d'un village à l'autre, dans celles du
Centre (par N' douffoukankro) ou du Sud (Diacohou et Blé).
Un tel comporteynent obéit à la tendance p,énérale déjà observée
et dans les cinq villages AVB précédennnent étudiés.
B. Constitution d'unités matrimoniales
Les unités matrimoniales apparaissent à la suite de constitution
ct de fonnation cl' aulo-rnénc1.ges qui ont été ici définis conme unités de
base de collecte (1). Il s'agit de considérer leur évolution ouantitative
à partir de la date de transfert pour chaque oo~lation. L'évolution
des unités matrimoniales ou plus exactement la prorension nlus ou moins
importante des individus à la création des ménares est tm. facteur oui,
panni tant d'autres, affecte la dynamiaue structurelle de la porulation
en même temps qu'elle contribue à modifier l'équilibre plus ou moins
précaire entre d'une ?élrt le systèlne foncier (réserves terriennes sur le
terroir réparti en groupe) et de l'autre, la donnée démographique dont
plus particulière~nt la croissance des actifs aqricole porteurs d'une
demande sociale d'ac0Uisition de terre.
Le tableau ci-après, (tableau nO 20) indique la pro~rtion
d'individus ayant contracté des Ill.arieges. Al' intérieur de ceux-ci
on distingue ceux Qui se sont mariés la première fois dans l'ancien
village, ont aco.uis au moins une femme dans le nouveau vi.llage. Le
tableau n° 21 figure le nombre d' aulo selon le nombre de coérouses.






32 = 13,73 ~,
135 = 57 ,43 ~)
39 = 12,22 %
172 = 52,43 t
42 = 12,~O %
, !jNanbre d' individus ayant con- 1
jtract~ leur mariare lIDiouement i170 = 51~e2 %
idans l'ancien village !
,----------------r---------y--------,----jNombre ri' individus ayant con-
jtracté leurs rnariares à la fois
jdans l'ancien village et dans
ile nouveau village
,----------------r---------r-------,--------,jNombre d'individus ayant con- !jtracté leur Mariage uniquement ·124 = 37,8C ~ 123 ~ 38,55 % 88 = 37,76 % !
idans le nouveau village !
! • !
!Divers (célibataire ou veQf 34 = 10~3e ~ 25 = 7,83 % 10 = 4,29 % !
!recensé) !
! !
Tableau n° 20 Situation matrÏ1roniale : évolution de la fomatiDP
des aulo-ménapes d'un village il l'autre
Le tableau ci-arrès indioue la tendance des individus à l'accu.,





















'~ouses -----..~..iIl (;nouse i 6::> ~ 67,08 % 5~,79 %-' 0.
,
é~ouses !'2 17~O7 % 20,68 % 26,60 %, ,
r !
'3
€pouses 3,04 % 3,44 0. 4? 72! ! II
'4 éoouses et plus ! 0,30 % O~94 % 1,28 %, ,
Tableau nO 21 bis Pourcentage d' aulo selon le nombre de coéflOUses
La lecture des tableaux ci-dessus appelle les observations suivantes.
Plus de la moitié des aulo recensés dans tous les villages ont été fonnés
dans l'ancien village, c'est-à-dire avant le transfert. ~i la tendance des
individus 8. nrendre tme femme dans les deux localités est relativement
faible dans l'ensemble et comparable d'l.ID village à l'autre, il y a lieu
de relever que le tiers de l' enseJllble des aulos dans ch.aoue village a été
fonné a'Drès le transfert. Il s'agit donc essentiellement de jeunes qui ont
atteint l'âge; de se rrarier seulement après le transfert puisque panni ceux
oui étaient déjà tnariés avant cet évènement, très peu seulement ont pris
une deuxième ou troisifflne éTlouse.
La tendance générale n;est pas à l'accumulation excessive de coétouses.
Dans tous les villages plus de 85 %de la population mariée a plus 2 éoouses
tandis que ceux qui ont 3 épouses et plus ne réunissent un ~urce1!tage
rnax~ Due de 6 % (Diacohou). Il est de 3,34 %pour N'douffoukanY.ro et
4,38 ~ pour Blé. Il Y a ici une relation entre la jeunesse de la majorité
de la population mariée et la situation r"atrimoniale : nlus la ponulation
mariée est jetme, moins la ,!:,olY2amie, stade IT'atrimonial auquel on n'acc~de
au fur et à mesure qu'on avance en âge et en resnonsabilité socio-
économique, est nrononcée.




LI étude des trois villages copfiroe la tendance dévolution de
structuration dér.'.ograf.lhiaue T1'.ais aussi des divers COlTIl"Ortements sociaux
(mariage et exode) observ~e cbns les Ci!1Q l:'remiers villages que nous avons
étudiés. Il nous suffira de mettre en relief tm certain nOMbre de points
qui, de cette tendance, œraissent les plus significatifs.
D'abord, dans chacun des vi11apes, la po,u1ation a connu une
croi~sance de l'ordre de 10 %de la nopu1ation initiale, sauf à Blé ou
ce taux a.t;procl~e l'ordre de grandeur de croissance comnnme à la p1u-
nart des villaee Dlus de 30 %.
Cette croissance se traduit nar une forte densification
demogranhique SUT les terroirs allaTlt de 11,62 % de 12 cl.ensi té initiale
à Diacohou, à r:'lus èe 44 % (Blé) en rossant 'nar 33,16 % (N'douffoukanl<ro).
Ensuite l'une des caractéristkues de cette poT)u1ation est sa
forte juvénilité. Si T'lus de 10 % ont moiJ1.5 de 15 ans r1us de 73 % ont
moins de 2S ans.
Ce qui T'Cnnet de ré1ever en troisième position oue cette
~pU1ation étant en majorité j~tme, c'est précisément cette T'3-rtie
des jeunes qui fournit la T"lus grande part des actifs agricoles. Le
taux d'activité varie d'un village 2 1 '(;Iutre, mais il reste dans des
proportions c~arables, se situant entre 45,01 %et 46,89 %.
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Il Y a également une correlation entre cette juvénilité de
la po~ulation et le comportement d'ensemble de celle-ci ou ~lus exacte-
ment des personnes de sexes masculir.. en âge de se l''larier J vis··à-vis
de l'acte de !T1ariage que nous avons â:?o:elé ici acte de constitution des
aulo-ménages : plus de 1/3 de 1 i ensemble des aulo s'est constitué après
le transfert. Et QUand on sait par ailleurs QUe ceux oui se sont mariés
dans l'ancien T:'our la première fois SODt T'eU enclins à se marier à
d'autres femmes et oue, d'une manière p-pnérale, la tendance n'est pas
à l'accumulation excessive des coé!'Ouses, on conclut que de 1/3 concerne
essentiellement des jeunes, ceux-là oui$ au Jl'!OI11ent du transfert n'avaient
pas 8ncore l'âge de se marier.
Enfin~ il ressort de l'étude oue l'exode qui fralJlJe ces
vil13.,!cs est un exode intrarural T'Our l'essentiel : les paysans ouittent
leur vil lape non pas attirés nar les villes, rrais uar les zones rurales.
L~s zones mrales r.référées sont les zone~ foresti~res dont en narticulier
celles du rentre-Ouest (lu rays. 0uant à l'exode caT1'l~apne-ville, les flux
roi l'alimentent r,rivil-6f!ient les villes du Su<1 (f.bidjan) et du Centre
(P~uaf10) dans cet ordre de préférence.
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